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est parfois sommaireet manqued'originalité et de nuance, l'exposédevient un
peu elliptique. En outre, si la thèsedéfendueest certainementcorrecte,le titre est
trop large. En effet, l'analyseporte sur la littérature latine - en fait, la poésie-
depuis le principat d'Auguste jusqu'aurègne de Néron. Mais le 1er siècleavantJ.-
C. ne commencepas avec l'avènementd'Augusteet le 1er aprèsne s'arrêtepas à la
mort de Néron. C'estd'autantplus gênantque l'époqueflavienne connaîtradeux
poètesmythologiquesde taille, Valérius Flaccuset Stace!,qui vont remodelerà
leur tour des mythesgrecs: les Argonautes,la vieille sagades Septcontre Thèbes
et l'histoire d'Achille.

Bruno Rochette
(Université de Liège)

Attilia MASTROCINQUE, Studi sulMitraismo (Il Mitraismo e la magia), Roma,
G. Bretschneider,1998. 1 vol. 17,5 X 25 cm, x + 168 p. ISBN: 88-7689-000-00.

Ces diverses études relatives au mithriacisme s'articulent autour de deux
sujets:le premier est celui des rapports entretenusentre le mithriacisme et la
magie; le secondtend à redéfinir les notions de Mages,de magie et de mithria-
cisme.

Les gemmesgravéesconstituentla base documentairetémoignantdes rap-
ports entre mithriacismeet magie. Si les intailles sont généralementbien étudiées
sur le plan de leur contenu magique, les documentsassocianten une même
image iconographiemithriaque et alexandrine, vocesmagicœrelevant tantôt de
la magie alexandrinetantôt de la liturgie mithriaque et charakteresdivers furent
cependantpeu étudiéssous l'angle des rapports qu'elles purent entretenir avec
les sectateursde la religion mithriaque. Situation paradoxale,ces gemmesfurent
essentiellementmises au jour dans des régions où le mithriacisme semble être
peu présent- du moins sous la forme traditionnellementconnue en Europe
occidentale,celle des mithrœa-, la Grèce et l'Égypte. Renonçantà l'interpréta-
tion prônée par Bonner et Festugièrepour qui ces gemmes originellement
mithriaques auraient été retaillées et transforméesen amulettesmagiques, l'A.
formule deux hypothèses: la première ferait du mithriacisme une religion com-
patible avec la magie; selon la secondehypothèse,ces pierres auraientété con-
çuespar des magesqui utilisaient l'image de Mithra.

Dans les cinq premiers chapitresl'A. montre l'importance de l'iconographie
mithriaque dans les gemmesmagiques.Cette prédominances'expliqueraitpar le
pouvoir surnaturelque les magesattribuaient à certainespierres, «pierresde
foudre» commel'obsidienneou cristaux divers auxquels,selon Pline, les anciens
prêtaient une origine astrale. L'ouvrage propose une étude détaillée de docu-
mentsinédits qui se voient de la sorte judicieusementrapprochés;ainsi plusieurs
chapitres sont consacrésà une analyse approfondie de la hache magique de
Mentana qui présentedes points communs avec une autre hache magique
mithriaque trouvée dansune sépultured'Athènes,laquelle a pu appartenirà un
mage. Dépassantensuite la stricte étude de l'iconographieet des vocesmagicœ
inscritessur les intailles, l'A. s'interrogesur l'anciennetédes liens unissantmagie
et mithriacisme.

Néanmoins,les amulettesmithriaquesvéhiculant des expressionsmagiques
ne constituentqu'un des maillons de la chaîne unissantmithriacisme et magie.

J. HENDERSON,Statius' Tbebaid: from (p)re-made, in Fighting for Rome.Poetsand
Caesars, HistOlY and Civil 1\7ar, Cambridge, 1998, p. 212-254 et F. RIPOLL, La morale
héroïquedans les épopéeslatines d'époquejlavienne : tradition et innovation, Louvain-
Paris, 1998.
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En effet, la liturgie mithriaqueparaît avoir été, elle aussi, largementempreintede
pratiquesmagiques;c'est ce que montrent en effet la Mithrasliturgie du grand
papyrus magique de Paris ou les invocationsfaites à Mithra dans certainesfor-
mules magiquesde guérison. Pour l'A., la «magie»procèded'une connaissance
approfondie que les prêtres iraniens, - magoi -, avaient de la nature; cette
connaissancese répanditpeu à peu hors de la castedes « mages» pour pénétrer
dansdivers milieux hellénisés,imprégnésde culture grecqueet, entre autres,dans
les sphèresoù l'on vénérait Mithra. Favorableà l'interprétation jadis donnéepar
Cumont, selon qui le mithriacismeserait né en Asie Mineure et aurait été forgé
par les magoi, l'A. préciseainsi la part que prit la culture grecquedans le déve-
10ppementdu mithriacisme.

Alliant une connaissanceapprofondiede l'iconographieet des textes anciens
à une parfaite maîtrise de la bibliographie, l'A., en n'hésitantjamais à éprouver
des hypothèsesanciennes,aboutit à une approche résolument nouvelle du
mithriacisme.Cet ouvrageconstitueune avancéenotable dans la connaissancede
la religion mithriaque et, plus largement,dans celle des courantsphilosophico-
religieux de l'hellénisme. Trois index (noms antiques de personneset lieux,
symboleset principaux thèmes, vocesmagicœ)complètentutilement ce travail :
on regrettede n'y trouver nulle part d'index des noms d'auteursmodernes,outil
dont la présencese justifierait d'autantmieux'que, depuis les travaux de Cumont,
le mithriacismea nourri une abondantecontroverse.

IsabelleTassignon
(Université de Liège)

Elias TEMPELIS, The SchoolofAmmonius,son ofHermias, on Knowledgeof
theDivine, ａ ･ ｾ ｶ ｡ Ｌ EKO. <PtÀOÀOytKOU L'lln6yo'll Ilapvacrcr6ç,1998. 1 vol. 17 x
24 cm, 168 p. ISBN: 960-85212-5-4.

L'ouvrage est une version légèrementmodifiée de la thèse de doctorat que
l'auteura soutenueen 1994, à l'Université de Londres. Il s'agit d'une étude sur la
méthodeet le fondementthéoriquede la connaissancedu divin et du monde in-
telligible prônés par Ammonius d'Alexandrie et par ses élèves: Asclépius,Jean
Philopon, Zacharie, Gessius,Pseudo-Héliodore,l'auteur anonyme du commen-
tàire In de Interpretatione, Olympiodore et ses élèves (Élie, David, Stephanus,
Pseudo-Élie,Pseudo-Davidet l'auteur anonymedu Prolegomenaphilosophicae
« Syllabi » Platonicae).

Du point de vue de l'histoire des religions et de l'histoire de la philosophie,
l'école d'Ammoniusest intéressanteà plus d'un titre. Situéeà Alexandrie, lieu par
excellenced'échangeset de. syncrétismesde toutes les traditions philosophiques
et religieusesdu mondeméditerranéen,elle est active entre 485 et 610 de notre
ère, à l'époquede la transition définitive du paganismeau christianisme.L'école
reste officiellement fidèle à la religion grecque,mais les derniers élèves illustres
sont des chrétiens. Sa clôture marque la fin de la longue lignée des écoles
philosophiquesde l'antiquité grecque. Comment les héritiers de traditions si
diversifiées ont-ils affronté les grandes questions métaphysiques?L'idée lon-
guementsoutenue,fondée sur des impressionsgénérales,que l'école d'Ammo-
nius n'avait pas développéune doctrine métaphysiquepropre et qu'elle repré-
sentait surtout un effort pour couvrir la distanceentre le platonismeet le chris-
tianisme a été récemment démentie par K. Vèrrycken (The Metaphysicsof
Ammonius,son ofHermeias,in R. Sorabji [ed.], Aristotle Transformed,TheAncient
Commentatorsand their Influence,London-Ithaca-N.York, 1990). M. Tempelis
vient pallier l'absenced'une rechercheapprofondiesur le sujet, tâche déjà déli-


